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MVore Premier Voyage
.lbord.

Cui'rs ESTICES,

Heureuse et fraîche (dans ma toilette verte, je mis à la voile vTers~
4 heures p. mi., le .3:1 octobre dernier. Première escale au Mona-stèire du1
Pré('cieutx Sang( :-On nie reçoit commiie uine petite soeur et 0on nie
souhlaite Il un1e hieureuse nftvilatioii ". DianS toute la ville, c'est unle
joie, lun bolnheur-tout ro-ivi ère,, êtait, sur le bueadpour mue
voir pfsser. Piorte dle cet accueil bien veillanit, je m'élance vers d'antres
rives. J'aborde, je depose Mna caruo1mon invitation, mres bons
sonhaiits. Ici, ce sont des 1 arme d'attendrissement, on croit revoir
(dans Il la NTaclle " le Mon11astère tout entier ; là, on se hâte d'enil>ar-
quel- pouir nie dire les pures délices groutées dants le vieux couvent.
Ecotitez les vSeux chiarmntts qui nous viennent de la côte de C1hain-
plain :-l 'Vogue, vogue, gentille, lâlare/. A ton ýapprochie que Dieu
éclarte les sombres nuag-es, qu'il apaise la mier en courroux, qu'il 'loi-

gne hi. vague êeln)ante qui te ferait sombrer ; qu'il te donne toujoîurs
Un ciel bleu et sereinl une douc.e brise qui te faâsse glisser doucement
sur l'onde pure des sulaves piensées, dle., nobles senitn.xeîîts, des clse
i ls:> rationls qlui (on(fluiront tes lecýtrieces jusqu'an port de Flternité."

A SitStissun signal est donîné D ites à mies Mères que
j'é'tais penîsionînair'e Chiez elles eni 1873, et (que j'ai classé ces quelques
jours dii bon vieux temps au nombre (le mnes souv'eni- les plus chiers.",

-. saimt-Etienlne, joyeux bonjours, s-aIts aflèctueux et Promesse (le
se revoir.-A Sainte-Thècle : CW..Obre Nacelle, ta Visite est trop courl-
te. "-Aux Forges. on embarque diaus la N«~l'sans craindre les
rapides du Saint-Maurice. UTrsule est notre a rl-S le cein (le.
la B3aie on aperçoit à travers les étoiles, quatre Ipetites t(4es d'angeCs.-
Votre mlamam vous regrette, b>1on ds chérub i ns, toutefois le fo>yer nWest
pas Complètement dlésert pulisqu'il reste 11 n fitrl Ch apelai pour nous

aecame.-ASaint-Norbert, mnes larmes sympathiques semêlent à
velles dle la chè,re or>ihicqui smeaul bonheur qule Sa bonne m(ère

aurait pouive i assistant a notre r-étinioii le -faniille.-])ui ciel, chèr
*enfanit, elle nous verra, et s'unira là lious..-A Victorîav'ille, il tarde à

111une anl(*iennie élève (le îrweîmdre "lle train du Bonheuir " pont, revoir
aplrè.s nudei-ièl le chier vieux Moiiast'ère.-A Notr'e-Dame du

*Rosaire, on regrdfe filer' la NacecUe ; on lui souhaite succèt's Pour -ses
voyagos par le mlloiffe. Beaucouip tlanienu ' élves tressaillent


